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Conseil d'Administration
au 31 août 1946

Messieurs Jean ECTORS, X Président.

Louis de LANNOY^z Administrateur.

Marcel DUPRET z

Lucien FAVRESSE, »

Eugène RIJCKAERT, >

Jean WITTOUCK, »

Collège des Commissaires
Composition au 31 août 1946

Monsieur Marcel GRUMIAUX.

Comité de Direction

Messieurs Marcel DUPRET, Adm i nistrateur.

Jean ECTORS,



COMPAGNIE DE LIBENGE
Société Congolais* à r*sp*nsabllité limité* 

SIEGE SOCIAL : MOTENGE-BOMA (CONGO BELGE)

ASSEMBLEE GENERALE ORDINAIRE DU 6 FEVRIER 1947

Rapport du Conseil d’Administration

MESSIEURS,

Pendant toute la durée de la guerre, la séparation d'avec nos services d'Afrique 
nous a empêchés de vous soumettre les écritures sociales lors des assemblées successives des 
actionnaires de notre Société.

Vous avez bien voulu nous y donner mandat pour vous présenter les documents en 
retard dés l’établissement de ceux-ci.

En conséquence, nous vous présentons aujourd'hui le rapport sur les sept exercices 
de notre Société, durant lesquels notre contrôle n'a pu être exercé d'une manière active, soit 
du 1* septembre 19S9 au 81 août 1946.

Mais tout d’abord, nous tenons à exprimer notre vive gratitude aux autorités de la 
Colonie pour le concours bienveillant qu'elles n’ont cessé d’apporter à nos reprMentanfa d’Afri­
que pendant ces années de guerre.

ADMINISTRATION EN AFRIQUE.

Durant ces longues années de séparation totale d’avec son siège administratif, notre 
Société a été dirigée sur place par notre Directeur d’Afrique, M. Lucien Favresse, auquel nous 
tenons à rendre hommage pour le dévouement dont il a fait preuve et pour la clairvoyance qui 
a présidé À sa gestion. Nous tenons également à remercier tout notre personnel d’Afrique, 
qui a collaboré à l'extension de nos affaires tout au long de cette période d'efforts accumulés.

CONCESSIONS AGRICOLES.

Le dernier rapport que nous vous avions présenté avant les hostilités, lors de l’assem­
blée générale de 1940, vous avait mis au courant des activités agricoles de notre Société en 
Afrique.

Rappelons qu'en 1989, nous possédions deux divisions, celle de Yumbi, spécialement 
consacrée à la culture du café et celle de Zambi, sur laquelle vous aviez approuvé la mise en 
valeur de 400 Ha. d’hévéas greffés.

Depuis lors, notre Société a obtenu une extension de sa concession de Zambi, grâce 
à laquelle les mises en culture sous hévéa ont largement dépassé le programme initial

Notre Société a également obtenu de la Colonie une nouvelle concession, celle d’Isato, 

d’une superficie d’environ 2.000 hectares, qu’elle avait sollicitée pour y établir une plantation 
de palmiers élaeis.

Plantations de caféiers
La superficie plantée en caféiers à Yumbi s’est maintenue à 538 Ha. entièrement en 

rendement.

La récolte des sept années sous revue s’est élevée à 2.052 tonnes de café marchand, 
soit une moyenne annuelle par Ha. de 544 kilos.

Ces rendements peu élevés ont été dus aux conditions spéciales créées par les évé­
nements.

L’effort de guerre de notre Colonie, qui réglait sa politique, n’a pas permis de con­
sacrer à la culture des caféiers les soins qu’elle eût exigés normalément. En ce qui concerne 
plus particulièrement notre Société, elle a dû consacrer sa main-d’œuvre à des cultures plus 
en rapport avec les besoins vitaux de nos Alliés.

Si à cette déficience de main-d’œuvre pour cette culture, nous ajoutons la séparation 
de notre Direction d’Afrique d’avec ses conseillers techniques, vous vous expliquerez aisément 
la régression de rendement de nos jardins de caféiers.

Nous avons tout espoir de voir cette moyenne de production remonter rapidement à 
présent que nous pouvons donner à nouveau à cette culture les soins appropriés. Dès cette année, 
notre récolte de café, estimée à 300 tonnes, atteindra le double de l’exercice précédent.

Plantations Hévéas.
Notre programme de plantation d’hévéas à Zambi, fixé à 400 Ha. en 1939, a été, 

comme nous l’avons déjà dit, largement dépassé.

Notre Société possède à ce jour 1.009 Ha. d’hévéas greffés et sélectionnés sur cette 
division et 57 Ha. à Yumbi, soit au total, 1.066 Ha.

Pour répondre aux besoins urgents de caoutchouc pendant la guerre, la Direction 
d’Afrique a entamé le saignage sur toutes les parcelles qui pouvaient tant soit peu produire.

RientAt, avec l’arrivée en rendement de grandes superficies, notre production devien­
dra importante.

Pour l’exercice en cours, nos estimations sont de 50.000 kg. de caoutchouc sec.

Plantations Palmiers élaeis.
Voulant profiter de la situation privilégiée de. nos plantations et répartir plus encore 

nos activités, notre Société a introduit auprès des Autorités de la Colonie une demande pour 
une nouvelle concession de 2.120 Ha., afin d’y planter des palmiers élaeis sélectionnés.

Notre Directeur d’Afrique a pu délimiter un terrain réunissant les conditions lès 
plus favorables à cette culture. La concession a été obtenue et l’élaboration d’un progamme de 
mise en valeur avec le meilleur matériel est achevé.

La mise en œuvre du programme a débuté.
Nous serons heureux de pouvoir, par la production d’huile de palme, ajouter une troi­

sième activité à notre programme.



SITUATION GENERALE. — ASSISTANCE SOCIALE AUX TRAVAILLEURS.
L’étendue de nos concessions s’élève à ce jour à 4.501,86 Ha. Cette grande superficie, 

particulièrement bien située le long des rives de l’Ubanghi, range notre Société parmi les 
exploitations agricoles auxquelles le plus bel avenir est réservé au Congo Belge.

En même temps que nous étendons nos champs d’exploitation, nous aurons la satis­
faction de contribuer à répandre un bien-être beaucoup plus large pour tous nos travailleurs 
indigènes. Ceux-ci bénéficieront de plus en plus de l’ampleur de nos efforts qui tendent à une 
amélioration constante des conditions de vie de nos collaborateurs noirs et à un programme 
d’assistance sociale à leur famille.

Dans ce but nous avons déjà créé sur nos plantations des pêcheries, des élevages, 
des postes d’extraction d’huile de palme comestible dont les produits servent à distribuer des 
repas complets et substantiels à nos travailleurs.

SITUATION FINANCIERE.
La mise à exécution des programmes que vous aviez approuvés lors de l’assemblée de 

1940 et des extensions entreprises pendant les exercices sous revue a pu être réalisée princi­
palement avec les bénéfices de l’exploitation de la division caféiers.

Ces bénéfices investis se sont élevés à Frs. 2.517.938,55 après amortissements d’un 
total de Frs. 2.248.335,24.

La situation saine de notre Société lui a permis pendant la guerre d’obtenir du Fonds 
de Crédit Agricole temporaire de la Colonie un prêt d’un million et demi de francs en partie 
remboursé à l’heure actuelle.

Pour l’avenir, grâce à l’ambiance plus favorable du marché du café et surtout par 
l’arrivée en production de plus en plus importante de notre caoutchouc, nous avons tout lieu 
d’espérer voir les bénéfices de notre Société devenir de plus en plus en rapport avec l’impor­
tance qu’elle s’est acquise.

IMPOT SUR LE CAPITAL
En vertu de l’article 6 de la loi du 17 octobre 1945, nous avons eu à décider si notre 

Société se placerait volontairement sous le régime de cette loi instituant un impôt sur le 
capital.

Notre Société n’ayant pu se mettre d’accord avec l’Etat sur une formule de base de 
taxation, notre Conseil d*Administration a décidé en sa séance du 16 septembre 1946 que les 
actionnaires auront à supporter eux-mêmes cet impôt.

Nous vous rappelons que, lors de l’Assemblée Générale du 7 février 1946, vous 
avez offert un mandat d’Administrateur de votre Société en Europe à Monsieur Lucien 
FAVRESSE pour reconnaître les services rendus par lui pendant la guerre.

Ce jour, le mandat d’Administrateur de Monsieur Jean WITTOUCK vient à expira­
tion. Il est renouvelable. Nous vous prions de procéder à la réélection ou au remplacement de 
ce membre.

Nous vous invitons également à voter décharge aux Administrateurs et au Commis­
saire pour l’accomplissement de leur mandat au cours des exercices sociaux sous revue.

Bruxelles, le 23' décembre 1946.

LE CONSEIL D’ADMINISTRATION.

Rapport du Commissaire
à l‘Assemblée générale des Actionnaires du 6 février 1 947

MESSIEURS,

Votre Conseil d’Administration, ayant reçu la documentation comptable d’Afrique se 
référant aux années de guerre, a pu établir èt arrêter les bilans et comptes dé profits et 
pertes des exercices 1939-1940 et suivants, jusque et y compris, 1945-1946.

Conformément à la loi et aux statuts sociaux, nous avons pu prendre connaissance 
de ces documents, au siège administratif.

Nous avons procédé au pointage des différents postes des bilans qui vous sont pré­
sentés, en nous aidant des balances des comptes, du Grand-livre, du Journal, des livres auxiliai­
res. et des documents bancaires et autres pièces justificatives mis à notre disposition.

Nous avons, par ailleurs, effectué dans les écritures d’Europe et d’Afrique, diffé­
rents sondages.

Ces différentes opérations de contrôle ne nous ont rien fait apparaître d’anormal et 
nous ont donné entière satisfaction.

En conséquence, nous vous proposons d’approuver, tels qu’ils vous sont soumis, les 
bilans et les comptes de profits et pertes se rapportant aux exercices 1939-1940, 1940-1941, 
1941-1942, 1942-1943, 1943-1944, 1944-1945, 1945-1946.

LE COMMISSAIRE.




